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Lagrandevitrinedunumérique
Besançon. Au cœur de Be­
sançon­Micropolis, impos­
sible d’y échapper. Avec la
voiture connectée réalisée
par les étudiants de Sbarro
et de l’UTBM, l’espace
showroom est l’incontour­
nable attraction d’ExperTic.

Mais, comme le rappelle
Mohamed Harratte, le prési­
dent de Franche­Comté nu­
mérique, cette 3e édition,
comme les deux premières,
entend surtout être la gran­
de vitrine des nouvelles
technologies proposées aux
collectivités et aux entrepri­
ses. De fait, il y avait hier une
belle palette d’exposants
permettant de mettre en évi­

dence un monde en perpé­
tuelle évolution.

Au premier rang, on trouve
bien sûr ce qui est facile­
ment identifiable. Avec son
imprimante 3D qui permet
de réaliser des prototypes
avant industrialisation,
Francis Meyer, de Grand­
villars, ne passe pas inaper­
çu. Mais pour les profes­
s i o n n e l s a v i s é s , d e
nombreux autres stands ont
retenu tout autant leur at­
tention car ils répondent aux
questions très concrètes
qu’ils se posent aujourd’hui.

Proposition de réseaux
multisites, de plateformes,

de solutions e­commerce, de
gestion dématérialisée des
paies ou de la comptabilité,
l’évolution numérique se re­
trouve à tous les stades de
l’entreprise.

Les conférences, à com­
mencer par celle de Gilles
Badinet, ont elles aussi très
largement illustré l’ampleur
du phénomène.

Le sa lon se poursui t
aujourd’hui encore avec de
nombreux temps forts. La
sécurité informatique de vo­
tre entreprise par exemple.
Ou la publicité en ligne sur
Google et la gestion de la
relation client.

Salon ouvert de 9 h à 18 h.K Le salon se poursuit aujourd’hui de 9 h à 18 h.

Besançon. Tant pour Exper­
Tic, le salon du numérique
qui se tient aujourd’hui en­
core à Micropolis, que pour
le syndicat Lumière qui fê­
tait ses 20 ans, le cadeau
d’anniversaire a eu valeur
de cerise de gâteau. Direc­
teur général de Zayo, ex­
Néotélécom, Florian du
Boys a en effet annoncé hier
le doublement de la capaci­
té, avec l’ouverture prochai­
ne d’une 2e tranche pour le
Data Center de Besançon.
50 nouvelles baies (d’im­
menses disques durs sécuri­
sés) qui, associées à la « co­
lonne vertébrale » Lyon­
Strasbourg, vont permettre
d’ouvrir la capitale comtoise
vers le monde entier à raison
de 800 gigabits. Les spécia­
listes informatiques appré­
cieront. Pour le grand pu­
blic, on se contentera de dire

qu’il s’agit là d’une capacité
de circulation de l’informa­
tion numérique extrême­
ment performante.

Sur le sujet, le directeur de
Zayo a d’ailleurs été très
clair. Si Besançon n’avait pas
disposé du réseau Lumière,
jamais la ville n’aurait été
retenue parmi les huit sites
d’implantation français.

De fait, comme l’a rappelé
le maire de la capitale com­
toise, Jean­Louis Fousseret,
le choix avait effectivement
été fait dès 1994 pour relier
les bibliothèques de l’uni­
versité et de la ville. Une
première à l’époque, puis­
qu’il n’existait aucune ville
équipée de fibre optique.

Depuis, le projet a large­
ment fait tâche d’huile. Rac­
cordement des hôpitaux, des
sites de la défense, du con­
seil général, du conseil ré­

gional, de la CCI, de la pré­
fecture, des musées, des
chaufferies, de l’éclairage
public… Aujourd’hui, ce ne
sont pas moins de 450 sites
qui sont reliés à la fibre.

Des fibres louées
aux entreprises
et aux opérateurs

Juridiquement, ce n’est
pourtant qu’en 2001 que le
syndicat a vu le jour. L’occa­
sion ensuite de louer les fi­
bres du réseau à partir de
2003 à des opérateurs com­
me Free, SFR, Bouygues,
Completel. Puis, à partir de
2010, d’investir dans des
nœuds de raccordement afin
d’améliorer le débit ADSL
dans les zones d’ombres de
communes telles Morre,
Montfaucon, Vorges­les­
Pins, Busy, Deluz ou Osselle.

Les zones d’activités ne se­

ront pas oubliées. La Fayet­
te, Temis, Les Hauts­de­
Chazal en 2012. L’échange,
Chaudefontaine, Auxon ac­
tuellement en cours avec des
fibres mises à disposition
des entreprises et des opé­
rateurs pour un loyer men­
suel de 97 € pour un gigabit
par seconde.

Cette notion de proximité
qui « met en confiance les
collectivités, les opérateurs
et les chefs d’entreprises »,
Jean­Louis Fousseret y croit

beaucoup. Et il n’a pas man­
qué de saisir l’opportunité
pour tendre la perche « à nos
amis dijonnais » dans la
perspective de la future
grande région.

Au passage, il n’a pas
oublié de rappeler tous les
efforts faits par la Ville pour
réduire la fracture numéri­
que. Un choix politique bien
sûr. Mais aussi un enjeu éco­
nomique considérable tant
les retombées peuvent
transformer la photographie
de l’emploi d’une région.

BernardPAYOT

Technologie L’annonce a été faite à l’occasion des 20 ans du syndicat Lumière, organisés dans le cadre du salon
dunumérique ExperTic qui se tient aujourd’hui encore àMicropolis

Besançon : 2e tranche
pour leDataCenter

K Florian Du Boys, directeur de Zayo : « Sans le réseau lumière, nous
n’aurions pas créé le Data Center à Besançon » Photo A.C.


